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L'ancien maire de Mouila
qui était dans cette localité
le week-end écoulé a éga-
lement fait la promotion du
Parti social démocrate
(PSD), dans la perspective
des prochaines élections.

LA résidence du vice-prési-dent de la République(VPR), Pierre-Claver Ma-ganga Moussavou dans lacommune de Mouila, chef-lieu de la province de laNgounié, a connu une af-fluence samedi dernier. Et pour cause, ce dernier achoisi cette journée pourse présenter officiellementaux populations du crudans ses nouveaux habitsde deuxième personnalitédu pays par ordre protoco-laire. Ainsi, dès dix heures,il a conféré avec les fonc-tionnaires, puis les élèveset autres jeunes gens, et lereste de la population.Aux fonctionnaires, il a dé-

claré qu'il est importantque des liens se créententre eux et lui. Mieux, cesont les fonctionnaires quifont vivre la ville de Mouila,même si la venue d’Olamva permettre de diversifierles sources de revenus etde transformer la villegrâce à ses investisse-ments. Il ne sera donc pasvice-président pour s’op-poser à qui que ce soit,mais appuiera plutôt touteaction allant dans le sensdu bien-être des popula-tions. Et de rappeler quedans ses précédentes fonc-tions, il n’avait jamais cher-

ché à inféoder un fonction-naire à sa personne, carchacun doit se sentir àl’aise sur son lieu d’affecta-tion. Et de tout temps, a-t-il poursuivi, il a cherché àaméliorer leurs conditionsde vie dans la cité, d’où laconstruction très tôt d’unepremière cité destinée auxenseignants.Il leur a ensuite fait com-prendre qu’ils n’ont pas decoloration politique dansl’exercice de leurs fonc-tions, même s’ils ont desopinions personnelles car,seuls le service public etl’intérêt supérieur de la

Nation doivent primer. Lagrève doit donc redevenirl’exception et non la règle,pendant que de son côté, ilessayera de trouver avec legouvernement des solu-tions à leurs revendica-tions. Comme projet, ilenvisage de demander unredéploiement des fonc-tionnaires de Librevillevers l’intérieur du pays,afin de décongestionner lacapitale.
LEGISLATIVES • Auxélèves, le VPR a prodiguéde sages conseils. Il leur aentre autres déconseillé des’adonner à la consomma-

tion de stupéfiants qui dé-truisent leur santé. Commesolution alternative, il pré-conise de proposer au gou-vernement l’institutiond’un service militaire obli-gatoire de six mois pour lesjeunes non scolarisés, suivid’une période de formationà différents métiers de sixmois également. Ainsi for-més, il devront être em-bauchés.Comme projet structurant,hormis l’université quidevra être érigée dans laville, Pierre-Claver Ma-ganga Moussavou compteouvrir une université pri-

vée qui formera dans lesmétiers de l’agronomie etde l’élevage.Avec les notables, il a étéquestion pour le VPR de lesrassurer quant à l'intérêtqu'il leur accordera tou-jours. Cela malgré les ré-sultats qu'il a obtenus à laPrésidentielle à Mouila. Etl'orateur de promettre qu'ilne posera jamais d’acte al-lant contre les intérêts desa ville...Les prochaines Législativesétaient également à l'ordredu jour. Sur cette question,le VPR a demandé aux po-pulations d’élire les dépu-tés qui seront investis parsa formation, le PSD. Car, a-t-il dit, s’il est soutenu parles populations, il aura plusde poids auprès du chef del'Etat pour défendre leursintérêts.A noter que l'ancien édilede Mouila a saisi cette oc-casion pour présenter lanouvelle mairesse de laville, tout en promettant deveiller à la bonne gestionde la commune.

Pierre-Claver Maganga Moussavou rassure les Molvinois
Mouila/Deux mois après avoir été nommé Vice-président de la République
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...le vice-président de la République, Pierre-Claver
Maganga Moussavou.
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Une vue des notables de Mouila lors de
la rencontre avec...

Ph
o
to

 :
 D

.R

Le directoire du Rassem-
blement Héritage et Mo-
dernité (RHM), parti
politique de l'opposition
dite "radicale", était der-
nièrement dans les pro-
vinces de la Nyanga et de
la Ngounié. Occasion pour
ses membres de promou-
voir leur formation poli-
tique et d’installer ses
cellules locales.

UNE délégation du Ras-semblement Héritage etModernité (RHM)conduite par son prési-dent, Alexandre BarroChambrier, et comprenantson secrétaire exécutif Mi-chel Menga M'Essone,était dernièrement dansles provinces de la Nyangaet de la Ngounié, dans leSud du Gabon. Une tour-née qui avait pour objectifde promouvoir leur forma-tion politique membre de

la Coalition pour la nou-velle République (CNR)constituée autour de JeanPing et qui se réclame del'opposition dite "radi-cale".Dans ces deux provinces,les responsables de RHMont mis en place des cel-lules locales, installant dumême coup des militants àleur tête. Ils ont égalementappelé à la mobilisation enfaveur de leur parti poli-tique, par des adhésionsmassives. "Nous sommes
venus vous demander
d'adhérer massivement à

RHM, parce que c'est un
parti qui se bat pour défen-
dre de véritables valeurs,
pour la démocratie", a ditBarro Chambrier, qui aajouté: "il n'est pas possible
que dans un pays comme le
Gabon, quelqu'un puisse
rester au pouvoir ad vitam
eternam". Et le présidentde RHM de poursuivre :
"Nous luttons donc pour
des élections transpa-
rentes, pour la limitation
des mandats, donc pour
l'alternance au pouvoir".Le leader de RHM n'a pasmanqué non plus de réaf-

firmer soin appartenanceà la Coalition pour la nou-velle République. "Nous
nous battons avec Jean
Ping, pour que ce qui nous
a été volé nous soit rendu",
a dit l'ancien député (PDG)
du 4è arrondissement de
Libreville. "Au sein de la
CNR, chaque parti a son
identité. Toutefois, il n'y a
pas de contradiction entre
Jean Ping et nous. M. Ping
sait très bien que nous
sommes ici à l'intérieur du
pays. Donc nous ne trichons
pas avec lui", a-t-il pour-
suivi.

Pour sa part, MichelMenga M'Essone a voulusituer la place du militantau sein de RHM. "Nous ne
voulons pas que notre parti
fonctionne comme celui
dans lequel nous militions
avant, a insisté M. Menga.
C'est-à-dire que les déci-
sions importantes se pren-
nent exclusivement à
Libreville et que vous, vous
ne soyez là que pour appli-
quer les décisions sur le ter-
rain".A noter qu'à Tchibanga, ledirectoire de RHM a inau-guré son siège provincial.

De même, le séjour àMouila a été particulière-ment marqué par le sémi-naire de formationorganisé à l'attention desmilitantes et militants ducru.Les responsables du Ras-semblement Héritage etModernité n'ont pas man-qué de critiquer la gestiondes derniers publics parles dirigeants actuels. Toutcomme ils ont dénoncé lezèle de la justice qui, seloneux, se caractérise par desarrestations et des incar-cérations arbitraires. "Une
justice instrumentalisée
nous oppresse et nous em-
pêche de réaliser la démo-
cratie et l'alternance", a ditle président de RHM.S'agissant des prochainesLégislatives, Barro Cham-brier et les siens ont dit at-tendre de prendre leurdécision le moment venu.A noter que le directoirede RHM a prévu de faire lepoint sur sa tournée cejour à la Chambre de com-merce de Libreville..

RHM à la conquête du Sud du Gabon
Opposition/RHM dans la Nyanga 

Synthèse d'O'.N.
Libreville/Gabon

Les membres du bureau provincial du RHM de la
Nyanga, présentés à l'assistance après leur installation.
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Le président de RHM intervenant à Mouila.
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APRES Yaoundé au Ca-meroun, les 15 et 16 jan-vier 2016, et Brazzaville(Congo), du 25 au 26mars 2017, les maires etresponsables de capitaleset métropoles d'Afriquecentrale se retrouvent,aujourd'hui et demain, àl'hôtel Radisson Blu de Li-breville. Ils y sont pourpoursuivre les activités

de l'association qui lesréunit et en adopter le bu-reau et les statuts. Les tra-vaux de la conférence quis'ouvrent ce matin, enprésence du Premier mi-nistre, Emmanuel IssozeNgondet, et du maire deLibreville, Rose Chris-tiane Ossouka Raponda,porteront également surla contribution des auto-rités locales aux poli-tiques d'intégrationsous-régionale, et à l'au-tonomisation financière

dans un contexte de dé-centralisation. Comme ré-sultats attendus, entreautres, le renforcementdes initiatives de coopé-ration transfrontalières etl'instauration d'une rela-tion directe entre la Com-munauté économique etmonétaire de l'Afriquecentrale (Cémac)) et lesautorités locales pour unemeilleure prise encompte des préoccupa-tions des membres.

Les travaux s'ouvrent aujourd'hui
Conférence des maires et responsables de capitales et métropoles d'Afrique centrale

SFL
Libreville/Gabion

Les participants à l'issue de la réunion des maires d'Afrique centrale, 
à Yaoundé les 15 et 16 janvier 2016.
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